
Groupe C :
les adversaires
de l’équipe de
France

Ce qui est sûr, c’est qu’il faudra beaucoup de
talent, de courage et de cohésion à l’équipe de
France et à son capitaine pour brandir la coupe
Henri Delaunay dans le ciel du Ernst Happel
Stadion de Vienne le 29 juin prochain. Lors du
tirage au sort de ce Championnat d’Europe
2008, la France a été versé dans le groupe C, le
plus difficile. Pour se qualifier pour les quarts de
finale, la sélection française devra finir à l’une
des deux premières places de son groupe. Et le
moins que l’on puisse dire c’est que la tâche ne
va pas être facile puisque le tirage au sort à joué
un bien mauvais tour à l’équipe de France. En
effet sur sa route se dresseront dans l’ordre des
rencontres la Roumanie (le lundi 9 juin à Zurich),
les Pays-Bas (le 13 juin à Berne) et enfin l’Italie
(le 17 juin de nouveau à Zurich).
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France 1984, 2000 et 2008 ? Pour 
cet Euro co-organisé en Suisse et 
en Autriche, les Bleus tenteront 
d’obtenir un 3ème titre. Mais la France
devra d’abord sortir du Groupe C
très relevé et composé de l’Italie,
des Pays-Bas et de la Roumanie.
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A près la victoire de la bande à Platini en
1984 puis celle à Didier Deschamps et
Zinedine Zidane en 2000, les Bleus

tenteront d’obtenir un 3ème titre de champions
d’Europe ce mois de juin en Suisse et en
Autriche. Ils pourront compter sur l’expérience
de Coupet, Thuram, Sagnol, Makélélé, Viera,
Malouda, Anelka, Henry… et sur l’éclosion de
joueurs talentueux comme Ribéry et Benzema.
Mais la route jusqu’à la finale sera longue 
avec notamment un cap très difficile : celui de
sortir à l’une des deux premières places d’un
Groupe C… très relevé !

Une qualification en mode alternatif
Dans la phase de qualification pour l’Euro 2008,
les Bleus ont alterné le très bon et le moins bon.
Le très bon d’abord avec une victoire en forme
de revanche face à l’Italie quelques semaines
seulement après la finale de la Coupe du
Monde. Le moins bon ensuite avec les deux
défaites face à l’Ecosse. Les points perdus par
ses adversaires directs (Ecosse et Ukraine) 
facilitèrent la tâche des Bleus qui auraient pu se
retrouver dans une situation difficile Ces élimi-
natoires permirent à Thierry Henry (44 buts) de
battre le record de buts marqués par un joueur en

équipe de France. Record qui était bien évidem-
ment détenu par Michel Platini jusque là avec
41 réalisations. Malgré la meilleure attaque 
(25 buts marqués) et la meilleure défense de
son groupe (5 buts encaissés), les Bleus finirent
seconds derrière la sélection transalpine se 
qualifiant ainsi pour leur 5ème phase finale consé-
cutive de l’Euro. Les Français tenteront au mois
de juin d’égaler le record de 3 victoires dans
cette compétition. Record qui est détenu pour
l’instant par l’Allemagne.

La retraite du maestro
Ces dernières années, le débat qui agitait les
spécialistes et les millions de spectateurs-
sélectionneurs de toute la France était celui
relatif à la position de Zinedine Zidane sur le
terrain. Comment jouer de la meilleure façon
avec un tel artiste ? 4-4-2 ou 4-2-3-1 ? un ou
deux attaquants de pointe ? Aujourd’hui, bien
qu’occasionnellement le jeu français puisse
s’adapter, les Bleus évoluent dans un schéma
assez classique qui repose sur le 4-4-2. Si la
défense à 4 est aujourd’hui un élément incon-
tournable des grands clubs et des sélections,
c’est dans l’animation offensive que les entrai-
neurs ont le plus de latitude pour exprimer leur
conception du jeu. Le sélectionneur Raymond
Domenech n’a plus Zidane pour mener le jeu et
offrir une solution, mais par contre il dispose de
nombreux talents évoluant en France et à
l’étranger pour composer son onze de base.

Qui autour de Henry ?
Aujourd’hui, les Bleus évoluent le plus souvent
avec deux milieux récupérateurs (Vieira et
Makélélé) dont le premier est plus offensif que
l’autre. Vieira sert de première rampe de lance-
ment des attaques et est chargé de percuter
dans l’axe lorsque le jeu est fermé. Ce sont sur-
tout sur les deux milieux offensifs excen-
trés, comme Ribéry et Malouda, que
repose l’essentiel du jeu tricolore. À
eux de rentrer balle au pied dans
la défense ou de se dédoubler
avec les arrières latéraux
pour déborder et contourner
les défenses adverses.
Un des casse-têtes du
sélectionneur français va
être de construire le duo
d’attaque le plus perfor-
mant et le plus complémen-
taire possible pour défier les
meilleurs défenses euro-
péennes. Si Henry s’avère
quasi indéboulonnable,
qui Domenech choisira-
t-il de lui associer : Anelka,
présent et décisif tout au
long de la campagne de
qualification, Trézeguet le
meilleur buteur du Calcio,
Cissé pour sa vitesse ou
Benzema, la révélation de
l’année ? Le sélectionneur n’a
jamais caché qu’une surprise
éta i t éga lement poss ib le
comme l’avait été Chibonda lors
de la dernière Coupe du Monde. En
tout cas c’est fin mai, quelques jours
avant le début de la compétition,
que Raymond Domenech annon-
cera la liste des 23 joueurs
retenus pour disputer cet
Euro 2008…

Aurélie Dauba

Allez
les Bleus !
La France en quête
d'un troisième sacre

Équipe de France
7ème au Classement FIFA
Championne du Monde en 1998 (2ème en 2006) 
Championne d’Europe en 1984 et 2000
Championne olympique en 1984
Vainqueur de la Coupe des Confédérations
en 2001 et 2003
Record de sélections : Lilian Thuram (139)
Meilleur buteur : Thierry Henry (44 buts)

Pays-Bas (13 juin)
10ème classement FIFA
Finaliste de la Coupe du Monde
en 1974 et 1978
Championne d’Europe en 1988

Les joueurs de la sélection néerlandaise sont 
un peut moins connus du public français.
Néanmoins avec l’ancien attaquant Marco van
Basten dans le costume de l’entraîneur, les
Oranges vont comme toujours déployer un jeu
offensif et attrayant en se reposant sur le talent
d’Arjen Robben, Ruud van Nistelrooy, Wesley
Sneijder (Real Madrid),
Robin van
P e r s i e
(Arsenal)
ou encore
C l a r e n c e
Seedorf du
Milan AC.
Rafael Van
der Vaart, le
n o u v e a u
prodige qui
j o u e p o u r
l’instant au
SV Hambourg
pourrait être
la révélation
de ces Championnats d’Europe alors que la
défense des Pays-Bas constitue la grosse 
interrogation. Rappelons qu’ils ont terminé
deuxièmes de leur groupe de qualification 
derrière… la Roumanie.

Roumanie (9 juin) 
12ème au classement FIFA

1/4 de finale de la Coupe du
Monde en 1994 et de l’Euro en
1960,1972 et 2000

Les joueurs des Carpates sont les outsiders de
ce groupe C. La sélection roumaine n’a plus 
battu la France depuis 1972. La dernière
confrontation entre les deux équipes date de
2002 et les Bleus l’avaient emporté 2-1. La
France retrouvera d’ailleurs les Roumains au
mois d’octobre 2008 lors des éliminatoires pour

la Coupe du Monde 2010. Cette équipe 
roumaine est solide à l’image de son 

capitaine Cristian Chivu (Inter Milan) qui
peut jouer en défense centrale ou au

milieu de terrain. Beaucoup de joueurs
de cette sélection évoluent dans leur

championnat national au Steaua ou
au Dynamo de Bucarest. Cette

équipe recèle de joueurs vifs et
talentueux qui aiment faire
courir le ballon notamment en
attaque. Le poids de celle-ci
repose sur Adrian Mutu
(Fiorentina) et Cipr ian
Marica (Stuttgart) avec 

un rôle de joker pour 
l’attaquant de

l’AJ Auxerre
Daniel Niculae.

Italie (17 juin)
3ème au classement FIFA
Championne du Monde en 1934,
1938, 1982 et 2006
Championne d’Europe en 1968

Les matchs France-Italie sont devenus de
grands classiques de ces dernières années :
finales de l’Euro 2000 et de la Coupe du Monde
2006. Mais également les deux rencontres en
phases éliminatoires, l’une remportée 3-1 par la
France, l’autre s’étant soldée par un match nul 0-0

au retour. Pas besoin de 
présenter les Champions du
Monde en titre. Les hommes
de Roberto Donadoni, l’ancien
milieu de terrain du Milan
AC, seront évidemment les
favoris même si ils ont par-
fois du mal à démarrer les
grands tournois. Privés de
Totti et Nesta partis à la
retraite, la Squadra Azzura
mise encore sur Buffon,
Cannavaro ou Grosso 
en défense. Au milieu 
brillent par leur activité
les joueurs de l ’AC
Milan, Pirlo et Gattuso,

ou encore ceux de l’AS Rome (Perrotta et De
Rossi). Les membres de l’attaque sont pour l’ins-
tant moins illustres que les remplaçants Inzaghi
ou Del Piero mais ils sont loin d’être maladroits
à l’image de Iaquinta (Juventus) et Toni (Bayern)
ou Di Natale (Udinese) et Borriello (Genoa).

L’Italie sera encore sur le chemin des Bleus comme ici lors

des éliminatoires où Anelka est à la lutte avec Buffon

La France pourra compter sur l’expérience
de Thuram, Henry et Viera lors de l’Euro 2008
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Le prodige Benzema, star de l’Euro ?
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